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LES MANCEUVRES DU IIe CORPS D'ARMEE

en 1897.
(suite.)

D. La journee du 14 septembre 1897.

Les renforts considerables regus par la Vc division apres
la manoeuvre du 13 septembre changent la Situation et le
commandant du corps d'armee donne les themes suivants pour
le lendemain :

Hl" division.

Apres lo combat du 13 septembre, la, 111° division a du envoyer au gros cle

l'armee ouest le regiment de recrues, rartillerie cle corps avec les deux batteries

de parc, l'equipage de pont et le demi-bataillon 3 du genie. Ces troupes
ont passe l'Aar sur un pont jete a Ölten et ont rallie le gros de l'armee ouest

sur le Hauenstein (supposition).
La IIIe division doit poursuivre sa mission le 14 septembre; mais en raison

de l'affaiblissement qu'elle vient de subir, eile verra, en tonte liberte, s'il ne
convient pas de restcr d'abord en defensive, tout en se maintenant sur le
terrain qu'elle oceupe actuellement.

Ve dirision.

Apres le combat malheureux du 13 septembre, le commandant de l'armee
Est a renforce la Ve division du regiment de recrues, de Tartillerie du IIe corps,
des deux batteries de pare et de l'equipage de pont II. Kn meine temps, il lui
a donne Tordre de so remettre en possession de la ligne de la Suhr et de la
Wynen.

Des deux cötes, les mouvements de la cavalerie ne devaient
commencer qu'ä 7 heures, ceux des autres troupes ä 8 heures.
Les deux demi-bataillons du genie n'avaient pas ä prendre
part ä la manoeuvre, ayant des täches speciales en provision
de celle du lendemain. Celui de la Ve division etait charge
d'etablir sur l'Aa, entre Staufen et le penitencier un pont
praticable pour toutes armes ; celui de la IIL devait se rendre
ä Othmarsingen pour participer aux travaux de defense de la
position du Maiengrün.

Affaiblie comme eile Tötait, la IIL division ne pouvait
certainement plus songer ä l'offensive; mais la täche de tenir par
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la defensive le terrain oecupe par eile n'etait guöre plus
commode. En fait de position, ce terrain n'offre que la hauteur
boisee du llurnenberg et le village de Schafisheim, et cette
position, Tartillerie ennemie peut la battre de front depuis la
plaine en s'appuyant elle-möme au Staufberg, Tinfanterie
ennemie peut Tatteindre ä couvert par la foröt de Schafisheim.

Si Tassaillant procede ainsi, le defenseur n'aura d'autre
ressource qu'une contre-attaque sur sa propre aile droite,
entre Schafisheim et ßettenthal, et il pourra s'estimer heureux
s'il reussit, par ce moyen, ä s'assurer une retraite en bon
ordre. Ce qui est possible, en revanche, c'est que l'adversaire,
obeissant ä des considerations stratögiques, se decide ä une
attaque par le nord dans le but de rejeter la HL division vers
le sud et de lui eouper la retraite sur TAar.

Dans ce cas, on verra Tassaillant prononcer un mouvement
lournant tres etendu par le Lenzhard et la plaine de llunzen-
schvvyl et la täche du defenseur consistera ä provoquer
l'allongement de ce mouvement, en oecupant la lisiöre est du
Suhrhard ä attirer ainsi Taile tournante de la Ve division et
ä tenter, au moment opportun, par Hunzenschwyl une contre-
attaque destinee ä la couper en deux et ä la pousser dans
TAar. II importe donc de tenir Schafisheim et le Hurnenberg
et d'etablir quelque infanterie ä la lisiere est du Suhrhard ;

mais surtout de garder en reserve le plus de troupes possible
pour pouvoir manoeuvrer avec elles selon les circonstances.

Telles sont evidemment les considerations qui ont diete au
colonel Buhlmann Tordre suivant pour le 14 septembre :

1. Orientation.
J'ai l'intention d'attendre demain l'ennemi dans la position de nos avant-

postes ct de me jeter sur lui avec toutes nos forces pour le repousser.

2. Le regiment aux avant-postes fait occuper par un bataillon la lisiere de

la partie du Suhrhard qui fait saillie au nord de Hunzenschwyl, par un deuxieme
bataillon la lisiere Est de Schafisheim jusqu'ä la eote 422. Ces troupes fortifie-
ront leur position des la pointe du jour. Le troisieme bataillon dn regiment,
reserve de secteur, se placera a droite derriere le Humenberg.

3. L'artillerie divisionnaire etablira derriere des epaulements un regiment
pres de Hubel, l'autre ä la lisiere Est du Humenberg.

4. Le gros de la division prendra position d'attente, le regiment 12 et les

carabiniers au Sud, la Ye brigade ä l'ouest du Hurnenberg. Le deuxieme officier
(l'etat-major de la division donnera les indications de detail necessaires.

5. Le regiment d'avant-postes et rartillerie seront cn position ä7 h., legros
ä 7 h. 45 du matin.
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li. Les guides enverront une patrouille d'officier dans la direction de Rup-
pcrsvyl-Wddogg, une seconde dans celle do Sehafisheim-Staufberg-Lenzbourg-
Othmarsingen. Ces patrouilles ne franchirent pas la ligne des avant-postes
avant 7 h. du malin.

La compagnie assurera notro Ilanc gauche.
La brigado de cavalerie öclairera des 7 h. du matin le terrain dans la direction

de Seon-Eglisvvl-Hendsehikon-Othmarsingen et cherchera ä reconnaitre
la position do l'ennemi, les directions suivies par lui, l'emplacement de ses
reserves.

7. La compagnie de telegraphistes etablira un poste d'observation au signal
de Bettenthal et le reliera avec Schafisheim par uno ligne qui sera terminee ä
6 h. 30 du matin.

8. Lc train de combat sera reuni it 8 h. a la lisiere de la foröt a droite de la
route Suhr-Hunzenschwyl, au sud de la cote 411.

'.I. Jo me trouvorai des 7 h. 45 au rendez-vous, ä l'ouest du Humenberg.

Suhr, le 13 septembre 1807, 6 h. 30 du soir.

De son cöte, le commandant ad Interim de la Ve division,
colonel Scherz, donnait pour le li septembre Vordre de
rassemblement que voici :

1. Orientation.

2. Les dragons et guides dela VIII1- division, partant de Ammerswyl-Eglis-
wyl, et la compagnie de guides 5, partant de Lenzbourg, franchiront la ligne
des avant-postes ä 7 h. du matin et agiront selon les instructions verbales qui
leur seront donnees.

3. Le 14 septembre, ä 7'/2 h. du matin, la division sera rassemblöe, prete ä

marcher, comme suit: la IXe brigade d'infanterieä la lisiöre Est de Niederlenz;
l'artillerie de corps et les batteries de parc sur la route Lenzbourg-Niederlenz-
Wildegg, la töte de la colonne au passage a niveau pres de Lenzbourg; la Xe

brigade d'infanterie derriere la colline du chäteau, pres de la brasserie Felsenkeller:

l'artillerie divisionnaire V derriere la möme colline, sur la route Lenz-
bourg-IIendschikon, la töte de colonne k l'issue Est de Lenzbourg; le lazaret
divisionnaire ä Othmarsingen, les carabiniers et les recrues entre Lenzbourg et
le penitoncior.

4. L'infanterie sera en forme de rassemblement, Tartillerie en colonne de

marche. Lc train de combat suivra les troupes.

5. Les commandants des corps mentionnös au chiffre 3 ci-dessus, se
trouveront ä 7 h. du matin ä l'issue nord-ouest de Lenzbourg, pres do la gare,
pour recevoir dos ordres.

(3. A 8 h. les troupes aux avant-postes rallierent leurs regiments.

7. Lo demi-bataillon du genie etablit un pont entre Staufen et le penitencier,
selon l'ordre special qu'il a recu.

8. L'equipage de pont II oecupe les issues et le pont de Wildegg et s'y tient
pret ä marcher des 8 ]/2 h. du matin.
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A 7 heures, au rendez-vous le colonel Scherz donne
verbalement les ordres que voici :

1. La lXr brigade oecupe la lisiere sud et sud-ouest du Lenzhard. L'artil-
tillerie de corps la suit jusqu'ä la lisiöre Est de Ia möme foröt.

2. Le rögiment de recrues oecupe les pentes nord ct ouest du Staufbci-g.
L'arliilerie divisionnaire le suit jusqu'ä l'est de cette colline.

3. La brigade ct les recrues enverront des patrouilles d'officiers dans la
direction de l'ennemi.

4. La Xc brigade se place cn röserve, ä Lenzhardhof, derriere l'artillerie de

corps.
5. Le regimenl 8 de cavalerie so portera sur l'aile gauche {(), avec mission

speciale de chercher ä inquieter le flanc et les derrieres de l'ennomi.
6. Les carabiniers marchent aveele regiment de reerues, saus lui etre

subordonnes. Ils couvrent notre Haue gauche ct protegent rarlillerie contre tome
attaque venant par derriere.

7. Mon intention est de mettre en action toute Tartillerie entre le Staufberg
et le Lenzhard, d'attaquer Tennemi par lo nord avec la IV' brigade cl de lc
rejeter loin de l'Aar.

Remarquez, dans ces dispositions tres claires, que le
commandant de la V° division ne dirige pas ses troupes ä Tattaque.
II les place en vue de Tattaque, se röservant de les y lancer
par un ordre ulterieur. Son but övident est d'assurer un
mouvement d'ensemble bien prepare et se produisant avec
l'unite necessaire, et, certes cette preoecupation est des phn
legitimes. Cependant, on sent d'emblee que cette preparation
methodique, procedant pas ä pas, exigera du temps, d'autant
plus que le mouvement tournant ordonne est, en lui-meme,
considerable, et Ton ne peut s'empöcher de songer que nous
sommes dejä, pour ainsi dire, nez ä nez avec Tennemi, dont
moins de 2 km. nous separenl.

Quoiqu'il en soit, les mouvements prescrits par le colonel
Scherz s'exöcutent aussitöt, et, en particulier, la IXe brigade se

dinge sur la croisee des routes ä T « L » de « Lenzhard ».

Malheureusement Tartillerie de corps, qui devait la suivre,
pousse en avant, au möpris de Tordre donne et vient la couper
en deux sur le pont unique de Niederlenz, lui occasionnant
ainsi un retard de 22 minutes.

A 9 h. la töte de la brigade atteint Templacement designe,
oü eile se masse ä couvert, ne detachant qu'une compagnie ä

la pointe sud de la foret. Ses patrouilles annoncent que
Tennemi est en position ä Hubel et oecupe la lisiere est du
Suhrhard, au sud-ouest de T.upperswyl.
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A parlir de 9 h. 25, les 12 batleries de Tassaillant entrent
successivement en ligne entre la pointe sud-est du Lenzhard
et le Staufberg. Les deux batteries de parc debordent un peu
ii. droite. au nord-est de Schoren. Cette masse imposante ouvre
le feu sur le regiment d'artiller.e ennemi ä Hubel, qu'elle met
hors de combat eu moins de 20 minutes.

La Xe brigade a suivi Tartillerie et sc trouve en reserve au
sud-ouest de Lenzhardhol.

Pendant tout ce temps, que faisait Tennemi 1

Nous avons dejä vu combien le commandanl de la IIL division
elait, ä bon droit, peuenthousiaste de la position qu'il avait du
prendre, faute de mieux. Decide ä ne pas resler en defensive,
il n'attendait que le deploiement de Tassaillant pour se jeter
sur lui ä Tendroil qui lui paraitrait le plus favorable et, en
raison de la faible distance qui separait les deux partis, il
s'attendait ;'i une altaque immödiate.

A 8 h. du matin, n'apprenant rien de Tenneini, qui semble
ne pas bouger, et. ne voulant pas resler dans Ja position de

Schafisheim, il se decide ä prendre l'offensive lui-meme et il
ordonne :

au regiment 12 (qui s'etait dejä avance avec les carabiniers
jusqu'ä la lisiere esl du Binzenberg) de traverser le bois ä

Test de Schafisheim, en se dirigeant sur le penitencier de

Lenzbourg ;

ä la V° brigade el. aux carabiniers de suivre ce mouvement
en debordant ä droite. soif au sud ;

ä la cavalerie d'appuyer Tinfanterie sur Textreme aile
droite ;

au regiment 11 et ä Tartillerie de tenir leurs positions.
Ces mouvements s'exöcutent rapidement et en hon ordre.
A 9 h., le regiment 12 est deploye ä la lisiöre nord dubois

et ouvre un feu trös vif sur les recrues, qui sont egalement en
butte aux projecliles du regiment d'artillerie III/2 poste pres
de Schafisheim. Cräce ä ses patrouilles, le lieutenant-colonel
Schulthess, commandant du regiment de recrues, n'est pas
pris au döpourvu par cette brusque attaque. II a etabli un de
ses bataillons au pied et sur les pentes du Staufberg, le second
prolonge la ligne de feu ä gauche, le troisiöme est en röserve
au sud-ouest de Stauten. Les carabiniers ont trois compagnies
en echelon ä gauche en arriere des recrues, la quatrieme est
soutien (Tartillerie.
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Ces forces resistent de leur mieux ä Tattaque qui se dessine

toujours plus menaeante et le lieutenant-colonel Schulthess
fait rapport ä la Ve division du (langer qui la menace. Mais
soit que le colonel Scherz juge ces appreciations exagerees,
soit qu'il ne puisse arreter les mouvements qui sont en pleine
execution du cötö du Lenzhard, les renforts n'arrivent pas.

Pendant ce temps l'offensive de la HL division se poursuit :

La ligne de feu du regiment 12 est prolongee ä 9 h. 25 par les

carabiniers, ä 9 h. 45 par la töte de la Vc brigade, qui s'etend
rapidement jusqu'ä proximitö de la voie ferree. A ce moment.
le colonel Buhlmann apprend Tentree en action de 1 arlillerie
et les mouvements de Tinfanterie de l'adversaire. Alais ce n'esl

plus l'heure de reculer : il faut aller resolüment en avant el

le divisionnaire lance ses dix bataillons ä Tattaque, dans la

direction de Staufberg-Lenzbourg (penitencier). Cette altaque,
menee avec beaucoup d'entrain, reussit.

En vain, l'adversaire detache-t-il Tartillerie de corps sur son
aile menacee. Le 2C regiment, qui prend position au sud du

Stauten, essuie ä 500 in. un feu de magasin qui Toblige ä se

retirer. Leler qui s'etablit un peu plus tard prös du penitencier,
y est surpris par la IL brigade Te cavalerie. Malgre leur belle
defense, les recrues sont obligees, par ordre (Tun juge de

camp, d'övacuer le Staufberg.
Le regiment 19 arrive ä leur secours au moment ou Ton

se bat encore ä Staufen ; mais la mölee et le manque d'espace
empeche ces nouvelles troupes de se döployer et elles ne
tardent pas ä etre entrainees dans la retraite.

Dans l'intervalle, voici ce qui s'etait passö au nord du Stauf-
bers' :

A 10 h. 10, le colonel Scherz qui se trouvait ä la pointe sud
du Lenzhard donnait ordre :

ä la 1XC brigade de se lancer ä Tattaque de la position
ennemie Hubel-Schafisheim ;

ä la Xe brigade d'envoyer un bataillon au secours des

recrues, de diriger les cinq a. tres ä la pointe sud-ouest du
Lenzhard et de detacher un bataillon contre le Suhrhard pour
assurer le Ilanc droit de la IXe brigade.

A ce moment ercore, le commandant de la V° division
croyait n'avoir devant son aile gauche qu'une brigade ennemie,

ä laquelle cinq bataillons pouvaient tenir töte. Nous
avons dejä vu que des renseignements ulterieurs Tengagörent
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ä porter sur ce point menace Tartillerie de corps et le

regiment 19, qui n'arrivörent plus assez tot pour empecher la
retraite.

La lXe brigade se deploya dans la depression qui se trouve
au sud-est de Rupperswyl et, les bataillons ayant recu leur
point de direction, Tattaque fut menee en ordre parfait et

presque sans arröt jusqu'ä la position de Hubel. qui n'etait
que faiblement defendue et qui tomba ä 11 heures. Pendant
ce mouvement, la brigade avait dötache le bataillon d'aile
droite contre le Suhrhard pour tenir en echec Tennemi qui
oecupait la lisiöre de ce bois. Elle avait ete appuyee, au

surplus, par le regiment de cavalerie, qui s'etait portö jusqu'ä
Hunzenschwyl.

C'est environ ä 10 h. 45 que le commandant de la Ve division
apprend la deroute de son aile gauche et la perte du Staufberg.
Trös surpris de cet öchec si inattendu, il prend cependant
avec rapidite et decision ses disposilions pour relablir la

Situation. La IX1' brigade devait tenir solidement Hubel et
Schafisheim ä Taile droite, Tartillerie divisionnaire converger
ä Tonest du Staufberg pour venir prendre position contre
Tennemi au sud-ouest de cette colline. le regiment 20 passer
entre Tartillerie et le Staufberg pour attaquer le flanc gauche
de la IIL division, tandis que le regiment 19 et les recrues se

maintenaient de leur mieux ä Taile gauche, appuyes par
Tartillerie de corps en position de repli derriere Lenzbourg.
L'execution de ces dispositions tut empechöe par la cessation
de la manoeuvre (11 heures).

A ce moment, la IXe brigade atteignait Hubel, Tartillerie
divisionnaire comment/ait la conversion qui venait de lui etre
prescrite, le regiment 20 sortait du Lenzhard. Les bataillons
du rögiment 19 cherchaienl ä se deployer entre le Staufberg
et l'Aa, les carabiniers et les recrues (ä l'exception du bataillon
d'ecole 8, qui evacuait le Staufberg) avaient repris position
sur la rive droite de ce cours d'eau, entre Lenzbourg et le

penitencier. L'artillerie cherchait une position de repli plus au
nord.

Du cötö de la HL division se trouvaient la brigade de
cavalerie pres du penitencier, les regiments 9 et 12 et les
carabiniers deployes sur les deux rives de l'Aa, entre le
penitencier et le Staufberg-, le rögiment 10 en reserve ä la
lisiere nord de la foret, le regiment 9 et Tartillerie (dont 2
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balteries hors de combat) au Hurnenberg, avec un bataillon
dans le Suhrhard.

Cette interessante manoeuvre et le succes attribue ä la IIL
division ont ele trös vivement discutes. Les uns onl eonteste
la possibilite materielle de ce succes au Staufberg d'autres
ont emis l'opinion que, malgre cet avantage trös relatif, la HL
division s'etait mise dans une Situation dösespöree en
abandonnant sa ligne de retraite. el que seule la cessation de la
manceuvre l'avait pröservee d'une catastrophe.

S'agissanl du premier poinl et queslion de diseipline ä part,
puisqu'elle ne saurait etre en cause dans Texamen objectif
d'une manoeuvre, je crois qu'au point de vue pratique des

enseignements ä retirer d'un i areil examen c'esl une veritable
erreur que de s'attaquer aux decisions du directeur de la

manoeuvre el des juges de camp. Sans parier de la competence
personnelle de ces ofliciers et du läit qu'ils sonl mieux places
que peisonne pour appröcier la Situation, leur Intervention a

pour bul de creer et formuler la realite dans nos manoeuvres.
Leur verdict represente le läit accompli et le critiquer serait
aussi vain que de se regimber contre des faits historiques,
malgre tout et1 qu'ils presentent d'inattendu et d'aleatoire.
Dans le cas parliculier, la decision des juges de camp parait
avoir ete conforme ä la vöritable Situation des parlies. L'aile
gauche de la Vc division, forte de quatre bataillons, dont un
en röserve, avait devant eile sept bataillons en premiöre ligne,
suivis de trois autres en reserve et deployes ä la lisiöre du
bois sur un fronl debordant celui de l'adversaire. Aprös une
fusillade vive el prolongee, Tattaque de la IIb division,
prononcee avec beaucoup d'ordre, amene Tassaillant ä 1500 m.
au plus du defenseur. II est evident qu'ä cetle distance et sur
un terrain decouvert, la Situation ne peut rester longtemps
indecise et qu'au moment oii les juges de camp sonl. inter-
venus, eile aurait döjä öte tranchöe en röalitö. On a objecto
qu'il fallait tenir compte de l'action des regiments d'artillerie
venus au secours des defenseurs du Staufberg; mais, dans les

conditions oü cette artillerie a cherche ä prendre posilion il
est plus que probable qu'elle n'y serail pas parvenue.

Quant ä savoir si le succes obtenu au Staufberg etait decisif,
c'esl une question dölicate, dont la continuation de la manoeuvre
aurait facilite l'appreciation, mais dans laquelle la cessation
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du combat n'a permis que dos suppositions depourvues d'uti-
lite pratique. Disons seulement, en passant, qu'une fois la
IIL division en possession du Staufberg, il n'eüt guöre öte

possible ä Tartillerie de la Vc d'executer le mouvement
convergent qui lui avait ete prescrit ä Tonest de cette colline.
Llle aurait du, soit se rapprocher de la IXe brigade, soit
chercher position prös de la gare de Lenzbourg. Quoiqu'il eu
soit, la ligne de la Ye division etait coupee en deux et ce n'est

que par une concentration des troupes disponibles que son
commandant aurait pu retablir le combat. Tandis que Taile
gauche se maintenait de son mieux avec l'appui de Tartillerie,
la IX1* brigadedevail.se porter immediatement sur Schafisheim,
tendre la main au regiment 20, deploye ä sa gauche, el attaquer
vigoureusement Tennemi pour le jeter dans l'Aa.

Dien que nous soyons dans le domaine des suppositions, la
chose etait tout au moins possible. C'esl. dire que l'offensive
executöe par le colonel Buhlmann etait extremement risquee.
Le commandant de la HL division a su saisir le momenl
propice oü les forces de son adversaire, separees par un
mouvement enveloppant qui s'exöcutait sur un front trop
etendu etaient hors d'etat de se soutenir mutuellement. II a

habilement profite du terrain qui lui pertnettait de s'approcher
en masse et ä couvert de Taile gauche de l'adversaire, lout
en elant defile par le Staufberg contre le feu de Tartillerie
ennemie.

Sa decision courageuse et energique a ete executee non
seulement avec ordre, mais avec un entrain et une rapidite
qui ont assure ä cette brusque manoeuvre le caractöre d'une
veritable surprise. (."elait assez pour pouvo'ir röussir et meriter
la decision favorable de la critique. Mais pareils coups d'audace
ne sont pas ä prendre pour regle et le resultat de la journee
n'a pas empeche le colonel Keller de declarer qu'il n'aurait
jamais voulu assumerla responsabilite d'une manceuvre comme
celle qui venait de se produire.

Cela dit. reprenons hrieveinent, ä titre d'etude, les läehes des

deux partis en presence.
Le colonel Buhlmann oecupe le Iliirnenbcrg et Schafisheim

a\ec son arlillerie et deux hataillons ; un troisiöme oecupe la
lisiöre du Suhrhard. Ces Iroupes 'ortifient leur position et

proütent, ä cet effet, du temps que leur laisse Tinaction de

l'adversaire. Lorsque ä 9 '., heures Tartillerie ennemie se
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deploie dans la plaine, le commandant de la IIL division a

dejä appris de sa cavalerie que les troupes au Staufberg ne
bougent pas et que le gros de la V1 se dirige sur le Lenzhard

pour envelopper son aile gauche. L'attaque arrivera donc de la
lisiere sud-ouest du Lenzhard, et le meilleur moyen de la recevoir,

c'est d'occuper fortement la lisiere est-sud-est du Suhrhard

pour prendre en echarpe Tennemi lorsqu'il se döploiera
contre Hubel. A cet eilet le divisionnaire renforce les Iroupes
qui occupent dejä la lisiere indiquee, de fäcon ä s'assurer lä

une ligne de feu puissante. Une fois que ses batteries, ä Hubel,
ont couvert Tartillerie ennemie de projectiles pendant qu'elle
se mettait en ligne, il ne les laissera pas subir le feu de celles-ci
jusqu'ä ce qu'elles soient mises hors de combat, mais il les

retirera ä temps sur une position ä l'ouest de Hunzenschwyl.
L'attaque de la IXC brigade, prise de Haue par les defenseurs
du .Suhrhard, devra forcement devier. L'ennemi sera oblige ä

une conversion qui mettra le desordre dans ses Iroupes el

Tentrainera ä s'etendre outre mesure. L'altaque prendra fina-
lement la direction du Suhrhard et c'est ä ce moment que la

IIL division pourra lancer la contre-attaque par Hunzenschwyl,
du sud au nord, de facon ä jeter la IXe brigade dans TAar et ä

couper Tennemi en deux. Lä egalement peut se trouver un
champ d'aetion utile pour la brigade de cavalerie, dont la place
— croyons-nous — ötait ä Taile gauche, menacee, plutöt qu'ä
Taile droite, oü son utilite etait d'emblee douteuse.

Inutile de pousser plus loin les suppositions. Nous ue voulons

pas manceuvrer dans le vide et il suffit d'avoir demontre
que, pour etre mauvaise, la positio.i du döfenseur n'etait pas
desespöree et que le coup hasardeux tente contre le Stauf berg
n'etait pas indispensable.

La V° division pouvait faire Tattaque demonstrative par le

Lenzhard et Tattaque decisive par le bois ä Test de Schafisheim
ou vice-versa. La premiere Solution n'est pas dönuee d'avan-
tages. Elle permet ä Taile demonstrative d'agir, c'est-ä-dire
d'attaquer et de tenir Tennemi (ce que Taile gauche de la Vc

n'a pas pu faire au Staufberg ä cause de la foret qui la separait
de l'adversaire). Elle protege Taile demonstrative contre une
contre-altaque de Tennemi, qui lomberait immediatement sous
le feu de notre artillerie. Elle permet au gros de la division
de s'avancer ä couvert jusqu'ä 200 mötres de Schafisheim,
sans masquer Tartillerie, qui peut tenir la position ennemie
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sous son feu de front et d'enülade jusqu'au moment meine de

Tattaque principale.
II est vrai que Taile droite du döfenseur n'esl pas Taile

«strategique» et que, s'il a eu la prudence d'etablir un~pont
sur ses derrieres, il pourra le smener movennant retraite
opportune.

C'est evidemment cette consideration et le desir de couper
l'adversaire de sa retraite sur TAar qui ont inspirö au colonel
Scherz le projet d'attaque par le nord, projet qui avait encore
l'avantage d'eviter le döplacement du gros de la V° de Niederlenz

et Lenzbourg jusqu'au bois de Schafisheim par le defile
de Stauten. II n'en est pas moins certain que cette attaque
par le nord presente de gros inconvenients. L'aile demonstrative

ne pouvant pas aller prematurement se heurter ä

Schafisheim, etait condamnee ä rester passive au Staufberg et
ä manquer ainsi son but. L'ennemi gardait sa liberte d'aetion
et pouvail manoeuvrer sur son aile gauche de maniere ä faire
devier vers Tonest Tattaque principale, ä infliger de grosses
pertes ä Tassaillant et ä assurer sa retraite sur Suhr et le
Gönhard.

Si nous nous deeidons neanmoins ä Tattaque par le nord,
nous ne pouvons pas la preparer et la dessiner successivement
avec la lenteur methodique qui a preside ä l'action de la

Ve division. Pour cela nous sommes beaucoup trop prös de

Tennemi, chose dont nous devons d'aulant plus tenir compte,
que nous ne devons pas nous attendre ä une passivete com-
plaisante de sa part. (Test donc un ordre d'attaque qui sera
donne dös le grand matin, et, une fois les troupes mises en
mouvement, rien ne devra plus les arreter.

La IX" brigade ne sera pas poussöe jusqu'ä Test de Ruppers-
vvyl. Elle sortira de la lisiere sud-ouest du Lenzhard, ä droite
de Tartillerie, et prononcera son attaque dans la direction de

Schoren-Hubel et la lisiere nord de Schafisheim. Des que
Tartillerie aura suffisamment fait valoir sa superiorite numerique.

deux ou quatre batteries (selon l'importance des forces
constatees ä Taile gauche ennemie) se porteront au sud-est de

Rupperswyl pour ecraser les defenseurs du Suhrhard et de

Hunzenschwyl. Ces batteries seront protegees par un regiment
de la Xe brigade qui a suivi le mouvement de la lXe ä Textreme
aile droite.

L'autre regiment de cette briqade constitue ia reserve aene-OD v
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raie ä la lisiere sud du Lenzhard. L'aile gauche, qui tient le

Staufberg, se mettra en mouvement sur Schafisheim ä travers
le bois des que la IXC brigade sortira du Lenzhard. De cette
facon nous n'aurons pas, il est vrai, le procödö normal de
Taile demonstrative entrant en action avanl Taile decisive,
mais une allaque enveloppante dans laquelle le resultat decisif
est obtenu par le groupement des forces principales ä Taile
droite de Tassaillant. Mais, pour parer aux inconvenients
d'ötre prevenu par une contre-attaque de Tennemi sur nolre
aile demonstrative, il faut que l'action soit nienee, de notre
pari, sans desemparer.

Admettant que les Iroupes ne soient mises en mouvement
qu'ä 8 heures, c'esl ä 8 :!, heures, au plus tard ä .1 heures, que
commencera Tattaque et sous la protection de la cavalerie
poussöe en avant ä l'aile droile, Tartillerie aura dejä pu entrer
en action ä 8 % heures enlre le Staufberg et le Lenzhard oii
on Tenverra par le chemin le plus direct, sans passer par
Niederlenz.

[Jn dernier mot au sujet de la IX'' brigade. Divers journaux
lui onl attribue la responsabilite de l'echec subi par la V"
division en pretendant qu'elle a attaque trop tard el pris une
direction d'attaque Irop excentrique. Ces reproches nc sont
pas fondes. Avanl suivi celte brigade, j'ai pu constater qu'elle
esl, arrivee de bonne heure ä Templacement qui lui etait
assigne ä l'angle ouesl du Lenzhard, qu'elle y a altendu
longtemps Tordre d'attaque et qu'aussitöt recu, cet ordre acte
exöcutö, en ligne droite sur Hubel, avec rapidite et dans le

plus be1 ordre. C'est justice ä lui rendre.

Aprös la combat, le coips d'armöe reuni a pris des

cantonnements serres ä Aarau et environs en provision de la

manceuvre de corps du lendemain.

Lieut.-col. Borel.
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